
 

Soutien à notre collègue infirmière violemment 
interpellée devant le lycée Jean Monnet ! 

 
Ce lundi 2 novembre, en dépit de tous les espoirs du gouvernement, les lycéen·nes et 
étudiant·es étaient à nouveau mobilisé·es à l’entrée de leurs établissements pour obtenir 
enfin de l’exécutif des réponses sérieuses à leurs revendications. 
 
À leurs côtés, comme depuis plusieurs semaines, les personnels de l’Éducation nationale, 
des parents d’élèves, des militant·es d’autres secteurs professionnels qui ont pris 
l’habitude de participer à ces actions, autant pour soutenir les revendications que pour 
assurer la protection des jeunes manifestant·es contre les violences policières. Ce matin, 
les adultes formaient un cordon de protection entre les forces de l’ordre et les lycéen·nes. 
 
L’interpellation violente de notre collègue, infirmière scolaire du lycée Jean Monnet à 
Montpellier, a été filmée et la vidéo est rapidement devenue virale : traînée au sol par les 
forces de l’ordre, elle a subi un plaquage ventral avant d’être menottée et emmenée au 
commissariat. 
 
SUD éducation 34 apporte tout son soutien à cette collègue engagée pour le service 
public, qui a passé la journée en garde à vue pour avoir souhaité, avec les élèves, de 
meilleures conditions d’étude et de travail ! Le classement sans suite de son interpellation 
démontre, une nouvelle fois, l’arbitraire de l’intervention policière. 
 
Dans notre institution, la hiérarchie n’a pas brillé par son soutien, ni auprès des élèves 
mobilisé·es, ni auprès d’un personnel de l’Éducation nationale malmené. Nous attendons 
encore une expression de solidarité, le déclenchement de la protection fonctionnelle 
comme prévu pour toutes les atteintes portées aux personnels des établissements. Même 
le proviseur du lycée Jean Monnet, échelon hiérarchique le plus proche de la collègue, ne 
semble pas avoir considéré l’événement comme suffisamment important. 
À Montpellier comme aux Lilas, la police violente et menotte des collègues de l'Éducation 
nationale et l’institution détourne le regard. 
 
SUD éducation 34 apporte également son soutien aux deux élèves du lycée Jean Monnet 
interpellés ce matin et toujours en garde à vue, ainsi qu’à toute la communauté éducative 
du lycée. 
 
Face à un gouvernement qui ne répond que par la répression policière et aux forces de 
l’ordre qui n’ont que la violence et la brutalité dans leur schéma de “maintien de l’ordre”, 
renforçons la mobilisation par la grève ! 
 
Rendez-vous jeudi 5 novembre dans la rue, pour réaffirmer nos revendications pour de 
meilleures conditions de travail et d’études. Le gouvernement est fébrile, poursuivons et 
amplifions, le mouvement jusqu’à satisfaction ! 

 
A Montpellier, le lundi 2 novembre 2026 


